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rottes de rouler. D u côté g  font les carottes pa- ?
rées, & de l’autre /  celles qui n’ont pas eu cette 
préparation.

Fig. 2. Autre établi pour parer, a b , chevilles.
3. Corps de tablettes pour dépofer les carottes.
4. Carotte fous lilïere, .c’eft-à-dire enveloppée d’un ru

ban de fil tourné en fpirale tout du long de la ca
rotte. O n les enveloppe ainfi au fortir des mou
les & dans l’attelier des prefles, pour empêcher 
que les différentes longueurs ne fe féparenr dans le 
tranfport &  par le frottement, 

y. Carotte dépouillée de fa lifiere, ou telle qu’elle eft 
en fortant du moule, avant d’en avoir été revêtue .

6. Carotte en partie ficelée, où on voit la vignette qui
contient une ligne d’ impreffion.

7. Aiguilles de ficeleur. L ’ une eft vuide, & l’autre efl:
chargée de ficelle.

8. Cquteau du pareur .

E T  E C O N O M I E

C H A N V R E ,

Prem ier tra v a il à la campagne.

P L A N C H E  1er«.

Première Î55 fécondé divijions. Travail du chanvre.

I L tA  vignette repréfente l’attelier des efpadeurs, dont 
le mur du fond eft fuppofé abattu pour laiiTer voir 
dans le lointain les préparations premières & cham
pêtres du chanvre. Quand il a été arraché de ter
re, &  qu’on a féparé le mâle d’avec le femelle, 
on le fait fécher au foleil; enfuite on le frappe 
contre un arbre ou contre un mur, pour en dé
tacher les feuilles ou le fruit, & le fait roiiir ou 
dans une mare ou dans un ruiffeau , ou enfin 
dans ce qu’on appelle un routoir ; c ’eft un foflfe où 
il y a de l’eau.

Fig. 1. Routir 4 , où l ’on a mis de la chanvre. Plufieurs 
hommes font occupés à le couvrir de planches, 
& à les charger de pierres pour le tenir au fond 
de l’ eau,_ & l’empêcher de furnager.

2. Ouvrier qui paflfe le chanvre fur l’ égrugeoir r ,  pour
détacher le grain qui y eft refté.

3. L e  haloir t . C ’eft une efpece de cabane où l’on fait
fécher le chanvre, en le poiànt fur des bâtons au- 
deflus d’un feu de chenevote.

4. U ne femme x qui tille du chanvre, c ’eft-à-dire qui
en rompant le brin, fépare l’écorce du bois, 

y. Ouvrier qui rompt la chenevote entre les deux mâ
choires de la broyé u.

6. Ouvrier qui efpade, c ’eft-à-dire qui frappe avec l’e-
fpadon Z  fur la poignée de chanvre N  qu’ il tient 
dans l’ entaille demi-circulaire de la planche verti
cale du chevalet Y . j

7. Ouvrier qui, pour faire'tomber les chenevotes, fe-
coue contre la planche M  du chevalet la poignée 
du chanvre qu’ il a efpadée.

8. Autre el'padeur qui fait la même opération fur l’au
tre planche verticale du chevalet.

9. Bas de la planche. L ’égrugeoir dont fe fert l’ou
vrier de la figure 2. L ’extrémité de cet inftru- 
ment qui pofe atterre, eft chargée de pierres pour 
f’fitttpêcher de 1e renverftr.

10. Mâchoire fupétieure de la broyé vue par ddïous.
O n voit qu’elle eft fendue dans toute fa longueur 
pour recevoir la languette du milieu de la mâchoi
re inférieure, & former avec celle-ci deux languettes 
ou tranchaus-mouiTes propres à rompre & brifer 
la chenevote.

11. L a  broyé tonte montée. L a  mâchoire fupérieure eft
retenue dans l’ inférieure par une cheville qui tra- 
vepfe tons les tranchans.

12. Chevalet fimple, X, le même que celui cotté X
dans la vignette.

13. Chevalet double, Y  Y ,  le même que ceux cottes
M , Y ,  dans la vignette.

14. Elévation d’ une des planches du chevalet, foit Am
ple, foît double.

iy . Elévation &  profil d’ un efpadon vû de face en A , 
&  de côté en B .

P L A N C H E  I« ..

Troifieme divißon fervant de Planche fécondé ,

L a  vignette repréfente l’attelier des peîgneurs.
Fig. 1. 2. 3. Peigneurs dont les uns peignent le chan

vre fur le peigne à dégroflir, & d’ autres fur les 
peignes à affiner. Ces peignes font pofés fur de 
grandes tables R portée fur des tréteaux &  fcellées 
dans le mur.

4. Peigneur qui paife fa poignée de chanvre dans le 
fer A , pour en affluer le milieu, & faire tomber 
les chenevottes que le peigne n’a pas ôtées, 

y. Ouvrier qui frotte le milieu de fa poignée fur le frot* 
toir, pour achever d’affiner cette partie.

Bas de la Planche.

R U s T I Q_U E 9

6. S ,  plan & élévation d’un grand peigne ou feran gar«
ni de quarante-deux dents de douze à treize pouces 
de longueur. 11 fert à former les peignons.

7. T ,  peigne à dégroflir, garni du même nombre de
dents de fept à huit pouces de longueur.

8. V ,  plan & élévation du peigne à affiner. Les dents
en même nombre ont quatre ou cinq pouces.

9. Plan & élévation d’un peigne fin dont les dents font
au nombre de trente-iix.

10. Fer féparé- du poteau auquel il eft attaché dans la 
vignette. La branche coudée qui traverfe le poteau 
en B étant terminée en vis, eft reçue dans un 
écrou. C ,  repréfente une autre maniéré de le fi
xer : c’eft une clavette double qui traverfe la bran
che coudée, & l’empêche de fortir.

IJ. &  12. Plan & coupe du frottoir.

CULTURE E T  ARSONNAGE
du Coton.

Fig. i .  U N e habitation des Isles de l’ Amérique où 
l’on cultive le coton. N ° . 1 ,  cotonier dans tou
te fa grandeur, arbufte portant le coton, z , negre 
qui cueille le coton. 3 , negre qui épluche coton .4  , 
négreife qui paife le coton au moulin, pour ett 
féparer la graine, y ,  negre qui emballe le coton 
en le foulant des piés, & fe fervant d’ une pince 
de fer pour le même effet. 6 , autre negre qui de 
tetns en tems mouille la balle extérieurement en 
jettant de l’eau avec les mains pour faire relferrer 
la toile qui hape mieux le coton & l’elnpêche de 
gonfler & de remonter vers l’ orifice de la balle. 
7 ,  balles de coton prêtes à être livrées à l’ache
teur. 8, petits bâtimens caboteurs qui viennent char
ger du coton fur la cô te . 9 , partie d’une, plan
tation de cotoniers. 10, café à coton, & engard 
fous lequel fe rangent les négreffes qui paftent le 
coton au moulin.

2. Extrémité d’une branche de cotonier . N ° . 1. Pe
tites feuilles à trois pointes. 2 , grandes feuilles à 
cinq pointes. 3 , fleurs . 4 , 4 , feuilles formant 
le calice de la fleur, y ,  cocon ou fruit du cotonier; 
couvert de fon calice, d , fruit ouvert dont les 
flocons de coton font épanouis. 7 , cocon qui com
mence à s’ouvrir par la pointe. 8, graine de co
ton à-peu-près de groffeur naturelle. 9 , graines 
de coton proportionnées au deffein de la plante. 
10, pince de fer ou pié de chevre, fervant à fou
ler le coton dans les balles.

3. Aribnnage du coton. A ,  le chinois. B C ,  faifeeau
de roièaux qui foùtient l’ arfon. d , anneau de fer 
qui foùtient le faifeeau de rofeaux. E, le coton fous 
la corde de l’arfoq.

4. L ’arfon. a b , perche de l’arfon. e , panneau de
l’ arfon.

y. Coche.
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